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L'UN des chantiers de cetteannée ecclésiastique 2016-2017 à la paroisse Melen-Maranatha de l'Egliseévangélique du Gabon(EEG), à savoir l'extensiondu temple, vient d'être re-lancé, ce après une longueinterruption due aux incom-préhensions des uns et desautres et qui ont entraînéune quasi-paralysie des acti-vités de cette paroisse.Son nouveau pasteur res-ponsable avait, au cours deson installation officielle,énuméré les quatre chan-tiers prioritaires au cours decette année ecclésiastique.Au nombre de ceux-ci, figureen bonne place la reprisedes travaux d'agrandisse-ment du temple. Il s'agitd'un investissement de pre-mière importance dont l'ob-jectif sera de donner uneconfiguration plus altière etdynamique à l'édifice. D'au-tant que, jusque-là, il n'yexiste que la partie consa-crée aux activités relatives àla formation spirituelle (en-

seignements, prédications,méditations, concerts delouanges, séminaires...).A vrai dire, la paroisse deMelen-Maranatha ne dis-pose pas encore de toutesles facultés matérielles etstructurelles pour un fonc-tionnement optimal. En de-hors de la magnifiquemaison de prières qui abriteencore l'essentiel de ses ac-tivités, de nouveaux bâti-ments sont envisagés pourla rendre plus fonctionnelle.Dans cette perspective, leprojet d'extension du tem-

ple apportera une véritablerévolution. D'abord sur le plan architec-tural, les travaux tranchentavec le bâtiment actuel, celuien projet étant porté surdeux niveaux (1 étage). Le nouvel investissement,accolé au temple, sera futu-riste. Il comprend, au rez-de-chaussée, des bureauxadministratifs, répondantainsi à un besoin si pressantqu'à l'heure actuelle, le lycéeévangélique Nang-Essono(voisin au temple) abrite lesbureaux des cadres de la pa-

roisse. Or, cettefois, la paroisse pourra setarguer des commodités sti-mulantes, compatibles avecune vision de dynamisationfortement soulignée. Lesbergers et ouvriers del'église y disposeront désor-mais d'une salle de réunions,d'un bureau d'études, dessalles d'eau, d'une terrasse...La reprise des travaux aurapour incidence d'intensifierle déroulement de l'opéra-tion « un chrétien, une
brique », lancée par leconseil paroissial et destinéeà la réalisation de ce projet.

Lors de l'assemblée d'ouver-ture de l'année ecclésias-tique (2016-2017) del'Union chrétienne desfemmes de l'Eglise évangé-lique du Gabon (UCFEEG )de cette paroisse, la prési-dente de la commission destravaux de ce chantier avaitfait un exposé sur les avan-cées du dossier, non sans in-viter les participantes àdavantage d'efforts maté-riels et financiers, pour sonévolution rapide. Dans le même registre, descollectes de fonds et des of-frandes spéciales devant

participer à cette construc-tion sont organisées. C'estdire combien ce chantiersuscite attention et engoue-ment auprès des fidèles.Les travaux ayant repris, desprogrès notables pourraientêtre enregistrés. Le pasteurresponsable de cette pa-roisse, le Révérend Patrick-Paul Evane-Emane ayantdéclaré qu'une bonne quan-tité de matériaux deconstruction y avaient déjàété déposés. Ce qui doit per-mettre aux ouvriers commisà la tâche de l'exécuter aisé-ment...

Les travaux d'extension du temple ont repris
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Le temple de la paroisse Melen-Maranatha sera reconfiguré...
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... après son extension qui vient de redémarrer.
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Face à l'urgence de réha-
biliter cet établissement qui
a formé nombre d'enfants,
l’Association des parents
d’élèves (APE) a pris les
choses en main. Le chan-
tier, énorme, suit son cours.

BÂTIMENTS délabrés, af-fectés par l’usure dutemps, cour de récréationdégradée, toilettes horsd’usage, mobilier insuffi-sant : l’école privée catho-lique Saint-Michel deNkembo se meurt et a be-soin d’une cure de jou-vence pour répondrecorrectement à sa mis-sion pédagogique.Conscient de l'urgenced'y entreprendre des tra-vaux d’entretien, l’Asso-ciation des parentsd'élèves (APE) a décidéde prendre les choses enmain.Pour ce faire, elle aconvié, récemment, lesanciens élèves et les pa-rents, ainsi que des per-sonnes de bonne volontépour réfléchir sur lethème ‘’Sauvons notre
école’’. « Constatant l’étatde dégradation avancéede l’école Saint-Michel,l'APE s’est réunie avec lesanciens élèves et les pa-rents d’élèves (...), ainsique des personnes debonne volonté pour pré-coniser des solutions afin

que nos enfants et leursencadreurs puissent ap-prendre dans un environ-nement propice», aexpliqué le président del’APE, Fabien Essone.Dans sa quête de réhabi-liter un établissement quia formé tant de per-sonnes dont certainessont devenues des hautscadres et des grands com-mis de l’Etat, l’APE, fai-sant sien l’adage« Aides-toi et le ciel t’ai-
dera », a montré la voie àsuivre. « L’établissement
avait été victime des vio-
lences post-électorales (…)
Nous avons rassemblé tout
ce qu’il y a eu comme casse
(tables-bancs, tableaux,
placards etc) pour redon-
ner vie à ce qui pouvait
l’être. Ensuite, avec le reste
des cotisations (…), nous
avons, avec l’aide du curé(Père Pedro Delfim Mon-teiro, NDLR), pu acheter
six tables-bancs et atten-

dons actuellement la li-
vraison de 80 autres. Mais
nous voulons faire davan-
tage. C’est pour cela que
nous avons lancé un cri de
détresse à l'endroit des ca-
dres et des personnalités
de la République », a-t-ilpoursuivi.Saint-Michel, dans sonfonctionnement normal,compte 18 salles pédago-giques. Mais actuelle-

ment, 8 ou 10 seulementsont opérationnelles. Lesautres manquent encorede tables-bancs ou sontinoccupées, « parce que le
plafond menace de s’effon-
drer. », a souligné le pré-sident de l'APE.« L’œuvre à accomplir est
énorme mais nous sommes
déterminés. Nous nous
battons pour réhabiliter
notre école avec les aides

que nous obtiendrons ici et
là. Dans 1 à 2 mois, je
pense que l’école présen-
tera un visage beaucoup
plus avenant. »,, espère leprésident Fabien Essone.
CONTRIBUTEURS•Occa-sion pour lui de lancer unappel en direction d'éven-tuels contributeurs. «(…)Saint-Michel n’a pas
besoin de milliards de
francs pour refaire sa toi-
lette. Il a besoin de recon-
naissance, et la
reconnaissance n’a pas de
prix. Un adage dit ‘’Un tien
vaut mieux que deux tu
l’auras’’. C’est le geste qui
compte et cela permet à
nos enfants d’être bien for-
més. Dieu dit : ‘’Ce que tu
donnes dans le secret, moi
Dieu je te le revaudrai’’ »,insiste M. Essone.Et de déplorer : « Lorsqu'il
pleut, certaines salles de
classes s’inondent, les toi-
lettes sont hors d’usage.
L'école vient tout juste de

bénéficier de l’électricité
mais il lui manque encore
l’eau courante. En plus, la
barrière n’est pas suffi-
samment haute pour dis-
suader les bandits et
autres voyous. Pour les en-
seignants, nous avons be-
soin de 18 bureaux et 18
chaises. »Dirigée par AngéliqueKougou, épouse NdiminaNzahou, l’école Saint-Mi-chel fonctionne avec 36personnes. Les effectifs,de l’ordre de 800 élèvesl’année dernière, sont au-jourd’hui estimés à 312.Une baisse consécutive,entre autres, aux difficul-tés que connaît l’établis-sement.Créée depuis les années1960, cette école, toutcomme la paroisse voi-sine  (Saint-Michel), estérigée sur un terrain oc-cupé par une œuvre del’église catholique en1934. En 1964, l’établis-sement, construit par lePère Sillard, compte unseul bâtiment de troissalles (CP2, CE1 et CE2).Le CP1 est logé dansl’église. Une nouvelle sallede classe est construite enaoût 1965, sous la direc-tion du Père Mayor, vi-caire général et curé deSainte-Marie. A la rentrée,l’école ouvre la classe deCM1. Avec la populationgrandissante de l'arron-dissement, d'autres bâti-ments seront érigés pouraugmenter ses capacités.

L’APE réhabilite l’établissement
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L'APE a pu fournir quelques tables-bancs 
pour augmenter la capacité d'accueil 

dans les salles de classe.
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L'école catholique St-Michel de Nkembo : 
un établissement cinquantenaire dont les bâtiments

demandent à être refaits.
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Les plafonds tombent en lambeaux !
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